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Les deux musiciens reviennent sur scène avec leurs Chroniques
du prévisible, une série de concerts à l’heure où les gens sortent du boulot.

Lausanne Blok et Francioli,
duo gagnant pour l’apéro
S téphaneBlok,musicienet

chanteur touche-à-tout
que l’on a découvert à la

fin des années 1990 et au début
desannées2000avecsesalbums
LeprincipedusédentaireetLobo-
tome, a eu la bonne idée de
s’acoquineravecLéonFrancio-
li, lui aussi musicien aux multi-
plesprojets,généralementinsé-
parabledesoncompèreDaniel
Bourquin, avec lequel ils for-
mentles«Nouveauxmonstres».
Deuxpersonnalitésfortes,avides
denouveauxterritoires,quiont
déjà enregistré deux albums:
Boum,en2006,etLagrandeeau
(2008). Aujourd’hui, ils revien-
nent avec leurs Chroniques du
prévisible, un spectacle à géo-
métrie variable qui pourra se
déclinerenplusieurslieux.Pre-
mière sortie de ces chroniques,
tous les soirs à 18h30 jusqu’au
23 décembre (excepté diman-
chesetlundis)àlasalleduBourg,
à Lausanne.

Enquoivotrespectaclechange-
t-il d’un concert traditionnel?
Blok: nous avons le désir de
changer de créneau horaire
(ndlr: le concert débute à 18h30
et ne dure «que» 45 minutes).
D’habitude, à cette heure-ci,
dans les bars, on passe des dis-
ques.Là,lesgenspourrontécou-
ter un vrai concert pendant
l’apéro.C’estquelquechosequi
sefaitbeaucoupailleursdansle
monde. Mais pas ici. On veut
jouer quand personne ne joue.
Etpuis,ilyalecôté«chronique»:
l’envie de faire une interven-
tion poétique et musicale quo-
tidienne empreinte de nos
humeursetdesévènementsqui
nous marquent.

Il y aura donc de l’improvisa-
tion chaque jour?
Blok: en fait, tout est déjà écrit.
Mais nous avons conçu un
répertoire large et interchan-

geable.Ilyaurabiensûrunepart
d’improvisation, mais surtout
beaucoup de travail.
Francioli:Mêmeenimprovisa-
tionilyadesrepères.Iln’yaque
les voyous qui pensent que
l’improvisation est illimitée.
Blok:C’estvrai.Onnepeutpas
inventer un poème comme ça
devant les gens. Bien sûr, on
peut choisir de ne chanter
qu’une phrase sur deux d’un
textequel’onaécrit…Maistout
ça se prépare en amont.
Francioli:Etpuis,ilfautprendre
notrespectaclecommeledébut
d’unedémarche.C’estunepro-

position que l’on fait. Car ce
spectaclesejouecesjours-ciau
Bourg, mais il sera interprété
ailleurs ultérieurement, à une
autre heure. A midi qui sait...

Voussembleztrèséloignésdes
artistesquisondentlesdésirsdu
publicavantdeluiservir,juste-
ment, ce qu’il attendait…
Blok: oui, mais ça ne veut pas
dire qu’on se fout du public.
Simplement, les musiciens ont
troptendanceàvoirlamusique
comme une carrière, avec une
logiqueverticale.Çacommence
par un succès local, puis on

sonde le potentiel de dévelop-
pement. Comme une PME le
fait… Et puis on sait que le
rayonnement se fera à Paris…
Une logique de croissance ver-
ticale…
Francioli:Pourplaireauxautres,
ilfautseplaireàsoi-même.C’est
pour cela que nous faisons ce
que nous voulons. On ne tra-
vaille pas à la carte.

StéphaneBlok,vousêtesconnu
desRomandspouravoirétéun
chanteur solo…
Blok:C’estungrosmalentendu.
Al’époquedeLobotome,toutle

travail était collectif. Je jouais
avecdesmusiciens.Etjamaisje
n’auraisécritteloutelmorceau
sanspenseràeux.Alorsilestvrai
quej’aiportésousmonnomces
projets,maiscen’étaitpaspour
moiunecarrièresolo.D’ailleurs,
je suis davantage en carrière
solomaintenantquenoussom-
mesunduoavecLéon.Nousne
sommes que deux. Deux solos.
Francioli: C’est comme le
mariage, un double solo…
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A découvrir jusqu’au 23 décembre au
Bourg, à Lausanne.

Léon Francioli, piano et contrebasse, et Stéphane Blok, guitare et voix. Deux artistes en quête de nouveaux horizons. DR
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Stéphanie Nyota N’duhirahe, prix artistique de la ville de Nyon,
présentera un numéro de cordes ce dimanche. Kathy Dubois
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